
Alléluia : quel Sauveur !
« …et tu appelleras son nom Jésus, car c'est lui qui sauvera son

peuple de leurs péchés » (Matthieu 1:21).
Jésus est  venu pour sauver.  Lorsque nous nous souvenons du Seigneur
Jésus,  nous  le  faisons  dans  le  contexte  merveilleux  d'un  voyage  qui  a
commencé dans l'éternité. Nous ne pouvons pas comprendre comment le
Fils éternel de Dieu a pu entrer dans le monde qu'Il avait créé. Mais nous
savons que Jésus est venu pour sauver. Avant Sa naissance, Il a reçu le
nom de Jésus, le Sauveur. L'ange a annoncé Sa naissance avec une grande
joie : « car aujourd'hui, dans la cité de David, vous est né un sauveur, qui
est le Christ, le Seigneur » (Luc 2:11). Quelques jours plus tard, dans les
bras de Siméon, le saint âgé pouvait déclarer : « car mes yeux ont vu ton
salut » (Luc 2:30). En voyant Jésus, Jean le baptiseur dit : « Voilà l'agneau
de Dieu qui ôte le péché du monde ! » (Jean 1:29). Le Sauveur était venu.

Jésus a vécu pour sauver.  Nous retraçons la  vie du Christ  à travers les
Évangiles  et  réfléchissons  à  Emmanuel,  « Dieu  avec  nous »  (Matthieu
1:23). Dans la puissance et la beauté de Sa vie, Jésus a guéri toutes les
maladies, la main desséchée, les yeux aveugles, les oreilles sourdes, les
lèvres muettes, le corps lépreux et la mort elle-même. Il a également guéri
les esprits endommagés, les cœurs brisés, les esprits possédés, arrachant le
péché et apportant le pardon et la paix à des vies troublées.

Jésus est mort pour sauver. Nous savons que pour apporter le salut à tous,
Sa précieuse vie a dû être sacrifiée au Calvaire. Tout comme l'agneau de la
Pâque était gardé du dixième au quatorzième jour pour en contempler la
perfection (Exode 12:3-6), la vie du Christ a été vue dans toute Sa majesté
au cours des trois années de Son ministère avant qu'Il ne la dépose par
amour pour nous sur la croix. En tant qu'agneau de Dieu, Il s'est donné
pour porter le péché du monde ; en tant que Bon Berger, Il s'est donné pour
le troupeau de Dieu ;  en tant que Fils de Dieu, Il  s'est donné pour moi
(Jean 1:29, Jean 10:15-16, Galates 2:20).

Jésus s'est levé pour sauver. Le Seigneur a brisé le pouvoir de la mort par
la résurrection. Nous nous souvenons du message des anges : « Pourquoi
cherchez-vous parmi les morts celui qui est vivant ? Il n'est point ici, mais
il est ressuscité » (Luc 23:5-6). Le voyage d’abaissement vers la croix s'est
transformé en une ascension, grâce à Sa résurrection et à Son élévation
dans la gloire. Nous regardons en arrière pour retracer l'émerveillement de
Son abaissement et  de l’amour qui l'a  conduit  jusqu'à la  mort.  Et nous



regardons vers le ciel pour le contempler par la foi comme notre Sauveur,
notre Seigneur, notre chef, notre tout. Il vit pour nous dans la puissance
d'une vie sans fin (Hébreux 7:16), et nous avons la vie en Lui (Colossiens
3:4).

Jésus  revient  pour  sauver.  Nous  rompons  le  pain  et  buvons  le  vin  en
souvenir de la souffrance, de l'amour et de la mort du Christ : « Ceci est
mon corps, qui est donné pour vous ; faites ceci en mémoire de moi (…)
Cette coupe est la nouvelle alliance en mon sang, qui est versé pour vous »
(Luc 22:19-20). Nous le faisons en regardant vers le haut, là où le Christ se
trouve maintenant dans la gloire. Nous voyons Jésus « couronné de gloire
et d'honneur » (Hébreux 2:9). Et nous regardons dans l'attente du jour où Il
nous sauvera de la présence du péché et nous introduira dans la maison de
Son Père (Jean 14:1-3, 1 Corinthiens 11:26).

« Alléluia, quel Sauveur ! ». Alors que nous considérons le Sauveur qui a
accompli  « un  si  grand  salut »  (Hébreux  2:3),  puisse  l'Esprit  de  Dieu
remplir nos cœurs d'adoration et nos voix de louanges : « Alléluia, quel
Sauveur ».
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